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circulaires, sont relat ivement bien visual lsds. Par contre, I ' j .ndivi-
dual isat ion de photofaclEs nrest que localement possible. Les r€sultats
obtenus sont pr€sent€s sur les cartes dr interpr€tat ion des planches 3, 4
e t  5 .

2.1 - Lin6aments

Ltanalyse des docurnents cartotraphiques €tabl is au cours de eette
6tude permet de reconnaltre plusieurs direct ions de l indaments regroup€s
en huit  famil les :

-  subndridienne (N 0 a N 10')
N 20 '
N40aN60 '
N70aN80 '
N90aN110 '
N1 l0aN120 '
N130aN150 '
N  170 '  .

Les di f fdrentes farni l les individual isdes sont indgalement rdpart ies
d lrEcheLle du terr i toire 6tudi€, tout comme les Brandes famil les de
fai l les (analys6es dans le chapitre tectonique = cf .  supra) dont el les
repr6sentent f  image. La rdpart i t ion r6gionale des famil les de 11-
n6aments conduit aux observations suivantes :

2.1.1 - La r€gion Nord : Presqurlle du Nord{}uest, Hassif du
Nord et I le de la Tortue (pl .  4)

Les l in€anents de direct ion N 90 a N l l0 '  sont trEs bien visual is6s
et d€f lnissent un larte couloir  de fracturat ion paral ldle i  La zone
dteffondrenent (canal de Ia Tortue - plalne de Cibao en R6publ ique
Doninicaine).  Dans la presquff , le du Nord-Ouest,  jusqutd Cap Hait ien, et
1'1.1e de la Tortue, ces grandes fractures Sont plus cont inues et appa-
ren tes  que la  fa rn i l le  de  l lndaments  N 130 a  N 150 ' .  A  1 t€che l le  d tHa i t i '
l a  fami l le  de  fa i l les  de  d i rec t lons  N 90  a  N 1 l0o  matdr ia l i se  les
ddcrochements nord-halt iens ;  les direct ions N 140 a N 150' corres-
pondent parfaiternent. aux d€crochements transhartiens. Sur f image
interpr€tfe,  ces deux famil les sont largement domlnantes ;  en outre, otr
notera la relat ive abondance des l in€arnents N 40 a N 60o, le caractEre
€ p i s o d i q u e  d e s  a u t r e s  f a r n i l l e s  ( N  0  a  N  1 0 ' ,  N  2 0 o ,  N  1 7 0 ' ) ,  e t  e n f l n
l tabsence des  l indarnents  de  d i rec t lons  N 70  a  N 80" .

2.1.2 - La rdgion Centrale : llontrgnes Noires, Plateau Central,
ChaLne des Hatheux, Xontagnes du Trou d'Eau

( p 1 .  4 )

Deux fami l les  de  l in€aments ,  N 130 a  N 150 '  e t  N  40  a  N 50"  sont
pr€doninantes et uni formdment r6part ies a travers la r€Bion centrale. La
premiEre famil le correspond aux d6crochenents transhait iens ;  les
direct ions de l ineaments sont plus proches de N 150' au Nord-Ouest de la
rfglon (Montagnes Nolres),  et  adoptent une courbure au N 130' en direc-
t ion de 1a R€publ ique Doninicaine.

0n retrouve ic i  l ral lure sigmoide des d€crochements transhait iens.
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drautres etendues basalt lques dans les r€t ions oi  la couverture v€t6t-ale
est funportante.

2.2.2 -  tes terrasses r€ci fales

El les peuvent €tre aff leurantes ou couvertes de v€g€tat iorr .  Lors-
qutel les aff leurent,  ces formations paraissent drune telnte brune ou
brun-rouge ;  lorsqufel les sont couvertes de v€g6tat ion, 1e faciEs est
rouge uniforme et assez lisse.

On les reconnalt  cependant i  leur structure en terrasses succes-
sives qui forment une espEce drescal ier t6ant le long des c6tes.

2.2.3 - Les zones mar€cateuses

On les trouve essent iel lernent dans la plaine de lrArt j .bonite et au
Sud du Massif de Terre-Neuve.

Lorsque la v6B6tat ion ne srest pas ddveloppde' ces zones apPa-
raissent en teinte bleue i  gr is-bleu (r6f lectance assez semblable a
ce l le  des  so ls  nus) .  Cres t  le  cas  sur tou t  dans  1e  Sud du  Mass i f  de
Terre-Neuve.

Dans les r€gions lnondables (Plaine de lrArt ibonite),  on reconnalt
des zones couvertes drune tranche dteau (faciEs trEs sombre, presque

noir) ,  des zones sub-aff leurantes (ou couvertes par une tranche d'eau
contenant de nombreuses part icules en suspension),  et  des zones dans
lesque l les  la  v6g6ta t ion  s 'es t  1ns ta l16e.  Leur  fac i l s  es t  a lo rs  sombre ,
avec une teinte dominante rouge fonc6.

2.2.4 - Les alluvions et/ou colLuvions

Ce sont d.es formations qui se reconnaissent i leur faciEs rouge vif
caract6ristique et se superposent au rdseau hydrographj-que.

Ce fac iEs  es t  1 i€  i  1a  prdsence d 'une v€g€ta t ion  dont  le  d6ve lop-
pement est favorlsd par la prdsence dreau en fond de val lon.

Cer ta ins  cours  d 'eau
traduit  la pr6sence de
d I  6cou lement  to r ren t ie l .

sont r6v616s par un faciEs bleut€ clair  qui
L i ts  de  ga le ts ,  e t ,  p robab lenent ,  u r  type

2.2.5 - tes agtlon€rations

11 y en a peu ; la plus importante est dvidenment Port-au-
Prince qu1- apparal t  avec un faciEs clair ,  b1eut6, voisin de cel 'u i  des

so ls  nus .

2.2.6 - Les fornations carbonat6es

El les  sont  r€v€ lees  par  des  fac ias  t res  r6 f lec tan ts  (b lancs ,

presque saturds) quj.  correspondent i  des formations de pente (6boul is) '

des escarpenents, ou des plateauX peu recouverts de vrEg6tat j .on.

Occasionnel lement,  ce faciEs traduit  I 'existence drexploi tat ions de

mat€riaux ; crest 1e cas notarunent dans la rdgion sud de Port-au-Prince
(exploi tat ion de calcaires cataclas€s pour granulats).
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